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dogmes catholiques . Tous les
ouvrages de cet apoftat font
peu communs . On peut en voir
une lifte plus détaillée dans le
Dictionnaire Typographique.

OCHOSIAS , fils & fuccef-
fèur d ’Achab roi d’ifraël , fut
suffi impie que fon pere . 11
commença à régner i ’an 898
avant J . C . La ze . année de fon
régné il tomba d ’une fenêtre
& fe froifta tout le corps . 11
envoya auffi-tôt confulterBéel-
zebuth , divinité des habitans
d ’Accaron , pour favoir s ’il re-
leveroit de cette maladie . Alors
Elie vint au - devant de fes gens
par ordre du Seigneur , & les
chargea de dire à leur maître ,
que puifqu’il avoit mieux aimé
confulter le dieu d’Accaron
que celui d’ ifraël , il ne rele-
veroit point de fon lit ; mais
qu’il mourroit très - certaine¬
ment. Les gens d’Ochofias re¬
tournèrent fur leurs pas , &
dirent à ce prince ce qui leur
étoit arrivé . Le roi , reconnoif
font que c ’étoit Elie qui leur
avoit parlé , envoya un capi¬
taine avec ço hommes pour
l ’arrêter . Cet officier , impie
comme fon maître , ayant parlé
au prophète d’un ton mena¬
çant & dérifoire ; le faint hom¬
me , embrafé d ’un zele ardent
pour l ’honneur de Dieu , in-
fulté en fa perfonne ,. lui de¬
manda qu ’il tirât une vengeance
éclatante de l ’infolence de fes
ennemis , & il fut exaucé fur
le champ . Un feu lancé du
ciel confirma l ’officier avec fa
troupe . La même chofe arriva
à un fécond , que le malheur
du premier n ’avoit pas rendu
plus fage. Le 3e . qui fut en¬
voyé , fe jeta à genoux devant
.Elie , le pria de lui conferver
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la vie . L ’Ange du Seigneur dit
alors au prophète , qu

’il pou-
voit aller avec ce capitaine
fans rien craindre. 11 vint donc
trouver Ochofias , auquel ii
annonça fa mort prochaine en
punition de fon impiété . Il
mourut en effet l ’an S96 avant
J . C . Joram fon frété lui fuc-
céda.

OCHOSIAS , roi de Juda ,
étoit le dernier fils de Joram
& d ’Athalie . Ce prince étoit
âgé de 12 ans , lorfqu ’il com¬
mença à régner . 11 marcha dans
les voies de la maifon d’A¬
chab , dont il defcendoit par fa
mere , fille d# ce roi impie . 11
alloit à Rarnoth deGalaad avec
Joram roi d’iftaël , pour com¬
battre contre Hazaël roi de
Syrie ; & Joram ayant été
bleffé dans le combat , retourna
à Jezraël pour fe faire traiter
de fes bleffures . Ochofias fe
détacha de l ’armée pour aller
lui rendre vifite . Mais Jehu,
général des troupes de Joram ,
s’étant foulevé contre fon maî¬
tre , courut pour le furprendre
à Jezraël , fans lui donner le
tems de fe reconnoître. Joram
& Ochofias , qui ignoroient fon
dellein , allèrent au- devant de
lui ; mais le premier ayant été
tué d ’un coup de fléché , Ocho¬
fias prit la fuite . Jehu le fit
pourfuivre , & fes gens l ’ayant
atteint à la montée de Gauer,
près de Jebblaan , le blefferent
mortellement. 11 eut encore
affez de force pour aller à Ma-
geddo , où ayant été trouvé,
il fut amené à Jehu , qui le
fit mourir l ’an 884 avant J . C.

OCHUS , veyei DaRius-
Nothus & Artaxercès.

OCKAM , voyei Occam.
OCKLEY , (Simon ) aé à Ex-



684 OCT
cefter en 1678 , profefleur de
ia langue arabe à Cambiidge,
a publié , en 1706 , Introduflio
ad linguas orientales, il a donné
auffi une Hifloire des Sarrafins ,
1718 , enanglois , traduite par
Jault en françois , 1748,2 vol.
in - il . Defcription de la Bar¬
barie, Londres , 1713 , in - 8ç ,
en anglois . Des notes fur plu-
iieurs auteurs & quelques ver¬
rons . Ses talens ne l ’empê-
cherent pas de devenir pauvre ,& d ’être confiné dans une pri¬
son , où vraifemblablement il
mourut vers 1710.

OCTAVIE , petite-niece de
Jules-Céfar & fœur d’Augufte,
fut mariée en premières noces
avec Claudius - Marcellus , &.
en fécondés avec Marc- An¬
toine , Ce mariage fut le lien
de la paix entre ce triumvir &
Augufte. C ’étoit une femme
d ’une rare beauté & d ’un plus
rare mérite. Marc - Antoine ,loin d ’y êtfe fenfible , fe ren¬
dit en Egypte auprès de Cléo¬
pâtre , dont il étoit éperdument
amoureux. Oéiavie voulut ar¬
racher ion époux à cette paf-
fion , en allant le trouver à
Athènes ; mais elle en reçut le
plus mauvais accueil , & un
ordre des ’en retourneràRome.
Augufte , outré de cet affront,
rélolut de s ’en venger. La gé-
néreufe Oâavie tâcha d’excu-
ler fon époux , dans l ’efpé-
rance de renouer quelque né¬
gociationentre lui & fon frere ;
mais tous fes foins furent inu¬
tiles . Après la défaite entière
de Marc- Antoine , elle vécut
auprès d’Augufte , avec tous
les agrémens dus à fon mérite.
Son fils Marcellus , qu’elle
àvoit eu de fon premier mari
( jeune - homme qui donnoit de
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grandes efpérances , & qui étoit
regardé comme l’héritier pré-
fomptif de l ’empire ) épqufa
Julie fille d ’Augufte ; mais il
mourut à la fleur de fon âge.
Oâavie , plongée dans une
profonde douleur , mourut de
chagrin , onze ans avant J . Cj
Cette perte fut un deuil public.
Augufte prononça un difcours
funebre , qui fut un éloge de
fes vertus . Les gendres d’Oc-
tavie portèrent eux - mêmes fort,
cercueil ;

'& le peuple Romair»
toujoursextrêmeenhaine & en
amour, & mê !antlafuperftitiort
à toutes les pallions , auroic
rendu des honneurs divins à
fa mémoire , fi Augufte , plus
fage en ce point que Marc -,
Aurele , avoir voulu le per¬
mettre . Elle eut de Marc -An¬
toine , Antonia l’aînée , qui
époufa Domitius- Enobarbus j
& Antonia la jeune , femme de
Drufus , frere de Tibere.

OCTAVIE , fille de l ’emper
reur Claude & de Meffaline,
fut fiancée à Lucius Silanus ç
mais ce mariage fut rompu par
les intrigues d ’Agrippine , qui
lui fit époufer Néron à l ’âge
de 16 ans . Ce prince la répu¬
dia peu de tems après , fous
prétexte de ftérilité. Poppée ,
qu’il prit après elle , accufa Qc-
tavie d ’avoir eu un commerce
criminel avec un de fes en¬
claves. On mit à la queftior»
toutes les fervantes de cette
princeffe . Quelques - unes ne
pouvant rélifter à la violence
des tourmens , la chargèrentdix
crime dont elle étoit fauffe-
ment accufée ; mais la plupart
des autres eurent la force de
la déclarer innocente. Cepen¬
dant Oftavie fut envoyée en
exil dans la Campanie ; mais
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